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que vers îe milieu, et une ligne longitudinale de même 
couleur règne sur le tiers apical, et s’élargit à l’extrémité. 
Celte ligne est plus rapprochée de la marge que de la su¬ 
ture. Pattes et dessous du corps comme chez le mâle; pé¬ 
nultième et dernier segment de l’abdomen rougeâtres. 

J’ai reçu cette espèce de MM. les docteurs Schaum et 
Sichel, qui la tenaient de M. Emile Wapler, notre compa¬ 
triote, par qui elle fut découverte à la Nouvelle-Orléans. 


Description de nouvelles espèces de Lépidoptères appar¬ 
tenant aux collections entomologiques du Musée de 
Paris, par M. H. Lucas. — Voir pages 128, 189, 290, 
524. 

[Sixième décade.) 

Ânihocharis Âuxo. Enverg., 40 millim. — Mâle. Elle 
est de la taille de VA. Evarne , près de laquelle cette espèce 
vient se placer. Les ailes sont d’un jaune soufre pâle, plus 
foncé cependant que dans VA. Evarne. Les supérieures, 
dont l’angle apical est légèrement aigu, présentent au 
sommet une assez large tache aurore, bordée extérieure¬ 
ment par une raie noire, fortement dentée et descendant 
plus bas que la tache; en dessous, elles offrent à peine 
’empreinte de ia tache aurore. Les ailes inférieures , en 
dessus, sont sans taches; en dessous, elles sont d’un jaune 
un peu plus foncé qu’en dessus, et présentent un point 
discoïdal très-petit, noir et à peu près de forme carrée. La 
tête et le thorax sont noirs, hérissés de longs poils jaunes. 
Les antennes sont noires, annelées de jaune. L’abdomen 
est noir en dessus et jaune en dessous. 

Cette espèce est très-voisine de VA. Evarne , avec la¬ 
quelle elle ne pourra être confondue à cause de l’angle 
apical, qui est légèrement aigu au lieu d’être arrondi, de 
la raie noire des ailes supérieures, qui descend plus bas 
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que la tache aurore, et du dessus des ailes inférieures, qui 
est plus jaune, et dont les bords sont dépourvus de points 
marginaux. 

Cette AnihocharU , dont nous ne connaissons pas la fe¬ 
melle, habite le port Natal. 

Antlwckaris Zerct. — Enverg., 46 millim — Mâle. Elle 
est plus'grande que VA. Antcvippe , près de laquelle cette 
espèce vient se placer. Les ailes, en dessus sont très-blan¬ 
ches, avec leur base noirâtre. Les supérieures présentent 
au sommet une t che triangulaire d’un rouge aurore bril¬ 
lant, assez grande, bordée extérieurement par une raie 
noire plus ou moins large, fortement dentelée, et descen¬ 
dant un peu plus bas que la tache ; quant au point dis- 
coïdaî, il est très-faiblement indiqué, et finit même par 
s’oblitérer entièrement chez quelques individus ; en des¬ 
sous, elles sont blanches, avec le sommet offrant une tacha 
orange-pâle, la frange de cette couleur, et le point dis- 
coïdal, lorsqu’il existe, un peu plus grand qu’en dessus. 
Les ailes inférieures, en dessus, ont le bord postérieur 
entrecoupé de points noirs qui, en général, sont faible¬ 
ment accusés; en dessous, elles sont d’un blanc légèrement 
orangé, et présentent un petit point discoïdal noir. La tête 
et le thorax sont noirs, revêtus de poils blancs. Les an¬ 
tennes sont noires, annelées de blanc. L’abdomen est noir 
en dessus et blanc en dessous. 

Femelle . Ordinairement de la grandeur du mâle; ailes 
jaunâtres, quelquefois blanches, avec leur base saupou¬ 
drée d’atomes obscurs; la tache aurore est quelquefois 
comme dans le mcVe, mais le plus ordinairement elle est 
d’un jaune aurore, traversée en grande partie par une 
bande noire oblique, avec la raie qui ia borde extérieure¬ 
ment plus large, et les dentelures atteignant quelquefois 
la bande oblique que nous venons de signaler; le point 
discoïdal est plus fortement accusé, que dans le mâle, et 
près du bord postérieur on aperçoit une tache assez grande 
formée par des atomes de cette couleur ; en dessous, toute 
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la base est jaunâtre, avec la tache aurore faiblement indi¬ 
quée; par transparence, on aperçoit la raie noire oblique 
du dessus, avec la tache noire du bord postérieur ordinai¬ 
rement très-apparente. Les secondes ailes, en dessus, ont 
le bord postérieur entrecoupé de points noirs, assez grands, 
triangulaires, quelquefois presque réunis et traversées, 
au-delà de la cellule discoïdale, par une raie noire, si¬ 
nueuse et presque toujours faiblement indiquée; en des¬ 
sous, elles sont d’un gris légèrement teinté de rougeâtre, 
et parsemées de petites hachures brunâtres, assez serrées. 

Cette espèce présente plusieurs variétés. 

Var. A. Mâle. — Enverg., 42mlllim. Raie noire bordant 
extérieurement la tache aurore brillant, à peine marquée, 
et ne se présentant que sous la forme de taches triangular 
res d’un gris cendré. 

Femelle. Ailes inférieures à bord postérieur entrecoupé 
de points noirs très-faiblement marqués. 

Var. B. Mâle. — Enverg., 26 millim. Raie noire bor¬ 
dant extérieurement la tache aurore brillant, se montrant 
sous la forme de petites taches à peine visibles; les ailes 
inférieures, en dessus, à bord postérieur non entrecoupé 
de points noirs. 

Cette dernière variété habite le Sénégal. 

Cette espèce diffère de VA. Antcvippe, avec laquelle elle 
ne peut être confondue, à cause de la bordure noire ex¬ 
térieure, qui ne dépasse pas la tache aurore, et à cause 
du point noir diseoïdal, qui n’est point surmonté d’une 
tache orangée. 

Elle se trouve en Abyssinie et au Sénégal. 

Anlhocharis Isanra. — Enverg., 96 millim. — Mâle. 
Ailes blanches, ayec la hase très-légèrement saupoudrée 
de noirâtre; les supérieures présentent au sommet une 
tache aurore, faiblement sinuée au côté interne, bordée 
extérieurement par une raie noire fortement dentée en 
dedans et descendant ordinairement un peu plus bas que 
la tache; en dessous, elles sont blanches, avec la base, le 
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sommet et le bord extérieur légèrement teintés de jaune ; 
quant à la tache aurore, elle est peu apparente, et ne se 
présente que sous la forme d’une bande assez large, à 
bords externes et internes sinués; le point discoïdal est 
irès-petit, noir. Les ailes inférieures ont le bord entre¬ 
coupé de points noirs ordinairement assez gros et toujours 
isolés; en dessous, elles sont d’un blanc jaunâtre, avec le 
bord antérieur finement bordé de jaune aurore ; quant au 
point discoïdal, il est très-petit et de couleur noire. Les 
palpes sont revêtus de poils blancs, parmi lesquels on en 
aperçoit d’autres qui sont noirs; les antennes sont noires 
et annelées de blanc; la tête et le thorax sont noirs, re¬ 
vêtus de longs poils blancs ; l’abdomen est noir en dessus 
et entièrement blanc en dessous. 

Femelle. Elle est ordinairement un peu plus petite que 
le male; la tache aurore est moins foncée, avec la raie 
noire qui la borde extérieurement plus large que dans le 
mâle , et plus fortement dentelée; il y a des individus chez 
lesquels la tache aurore présente, dans son milieu, une 
bordure noire très-prononcée ; les ailes, à leur base, sont 
plus sensiblement saupoudrées de noir, avec leur commis¬ 
sure couverte quelquefois par une bande transversale de 
cette couleur ; en dessous, elles ne présentent rien de re¬ 
marquable. Les ailes inférieures ont, comme dans le mâle, 
le bord entrecoupé de noir, mais les taches sont beaucoup 
plus grandes st quelquefois réunies, surtout les antérieu¬ 
res ; en dessous, elles sont d’un roux un peu ferrugineux, 
avec quelques atomes noirâtres. Il y a aussi d’autres indi¬ 
vidus dont les ailes présentent un point discoïdal noir, et 
d’autres où ce point, au contraire, est oblitéré; le point 
discoïdal, dans les ailes inférieures en dessous, est sou¬ 
vent surmonté d’une tache orangée. 

C’est près des A. Nouna et Delpline que vient se ranger 
cette espèce, avec lesquelles elle ne pourra être confon¬ 
due à cause de ses ailes, qui sont à peine teintées de noir 
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à leur base et de la tache aurore, qui ne présente pas une 
bordure noire à son côté interne. 

Elle se trouve en Abyssinie. 

Anthocharis Celimene. — Enverg., 42 miliim. — Mâle. 
Les ailes sont blanches; les supérieures présentent à leur 
sommet une large tache d’un rouge violet foncé, cha¬ 
toyante, finement bordée extérieurement par une raie 
noire qui descend plus bas que la tache ; à son côté in~ 
terne, cette tacheest plus largement bordée de noir et par¬ 
tagée elle-même en sept ou huit autres taches inégales par 
les nervures, qui sont d’un noir foncé; vers son milieu, 
elle présente une raie noire sinueuse qui part du bord an¬ 
térieur et atteint la quatrième nervure ; en dessous, elles 
sont blanches, avec la base d’un jaune clair et le sommet 
divisé longitudinalement par une bande ferrugineuse qui 
devient noire postérieurement; les nervures sont aussi 
ferrugineuses, de manière que la partie antérieure de ces 
ailes semble former deux bandes longitudinales compo¬ 
sées chacune de six taches d’un blanc jaunâtre; vers leur 
milieu, elles présentent une tache d’un rouge assez foncé. 
Les ailes inférieures sont largement bordées de noir, jus¬ 
qu’à l’angle anal, qui est assez aigu ; leur bord est marqué 
de cinq ou six taches jaunes plus ou moins grandes; en 
dessous, elles sont blanches, avec la base jaune, les ner¬ 
vures de cette couleur et divisées par deux raies noires 
longitudinales dont l’externe beaucoup plus foncée ; deux 
raies également longitudinales, mais ferrugineuses, dont 
l’interne est étroite et sinueuse et l’externe, beaucoup 
plus large, se font remarquer sur ces organes ; les nervu- 
res sont aussi ferrugineuses. Les palpes sont hérissés de 
poils jaunes, parmi lesquels on en aperçoit d’autres qui 
sont noirs; la tête est noire; les antennes sont noires en 
dessus et blanches en dessous ; le thorax est noir, couvert 
de longs poils blancs ; l’abdomen est noir en dessus, cou¬ 
vert d’atomes d’un gris cendré sur les côtés, avec toute sa 
partie inférieure blanche. 
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Femelle. Elle est un peu plus grande que le mâle; les 
ailes sont blanches ; les supérieures ont le sommet noir 
divisé par deux rangées de taches d’un blanc jaunâtre, 
dont l’interne, composée de cinq macules, est très-arquée; 
le dessous ressemble entièrement à celui du mâle ; les 
inférieures ne présentent rien de remarquable, si ce n’est 
que la bordure noire est plus large et les points jaunes 
plus fortement accusés ; il en est de même pour le des¬ 
sous. 

Cette jçlie espèce habite l’Abyssinie. 

îdmais Amelia. — Enverg., 50 millim. — Femelle? Les 
ailes supérieures sont blanches, avec une bordure noire 
très-grande, largement marginée de jaune du côté interne 
et offrant près du sommet deux rangé s de taches jaunes : 
les taches qui forment ces rangées sont petites, surtout 
celles qui occupent le bord externe ; quant à celles placées 
du côté interne, elles sont un peu plus grandes, surtout 
près du bord postérieur, où elles sont conjointes ; !e point 
discoïdal est noir et en forme décroissant; en dessous, 
elles sont d’un jaune orange à leur base, avec la bordure 
noire moins foncée qu’en dessus, divisée par les nervures, 
qui sont ferrugineuses ; les rangées de taches que présente 
le sommet sont beaucoup plus grandes, avec le point dis- 
coïdal moins marqué qu’en dessus, et divisé, dans son mi¬ 
lieu, par quelques atomes jaunâtres ; tout l’espace qui 
existe entre le point discoïdal et les sinus de la tache noire 
est jaune. Les ailes inférieures sont blanches, et présen¬ 
tent une large bordure noire : celle-ci légèrement dentelée 
au côté interne et finement bordée de jaune; près de son 
bord interne, on remarque, sur celle bordure, une ran¬ 
gée arquée de cinq taches jaunes, dont les antérieures 
sont arrondies et un peu plus grandes; sur leur bord ex¬ 
terne, on aperçoit aussi quelques points jaunâtres, mais 
très-faiblement accusés. En dessous, elles sont jaunes, 
traversées près de leur base par deux bandes longitudina 
les d’un jaune orange, avec la bordure du dessus d’un brun 
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ferrugineux et les nervures qui la traversent de même cou¬ 
leur, mais plus claires ; quant aux points, ils sont jaunes, 
beaucoup plus grands, surtout sur le bord extérieur. Les 
palpes sont revêtus de longs poils jaunes ; les antennes 
sont d’un brun ferrugineux et annelées de jaune; le tho¬ 
rax est noir, revêtu de poils d’un jaune clair. L’abdomen 
manquait. 

Cette espèce habite le Sénégal, où elle a été découverte 
par M. Heudelot. 

ldmais Velleda. — Enverg., 4Smillim. — Mâle. Elle est 
plus petite que 17. Àmelia et plus grande que 17. Vesta, 
entre lesquelles elle vient se placer. Les ailes sont blan¬ 
ches, avec leur base légèrement noirâtre et leur frange 
d’un jaune d’ocre. Les supérieures présentent une large 
bordure noire offrant en dedans deux sinus assez pro¬ 
fonds avec l'espace qui existe entre eux, et le point dis¬ 
coïdal d’un jaune d’ocre ; à son sommet, cette bordure 
est divisée par deux rangées de taches arrondies d’un jaune 
d’ocre, dont celles situées sur le bord externe sont oblon- 
gues ; le point discoïdal est noir, assez grand et surmonté 
d’un autre beaucoup plus petit; en dessous, elles sont 
d’un jaune d’ocre foncé à leur base, avec le bord anté¬ 
rieur jaune ; la bordure noire du dessus est ferrugineuse, 
excepté cependant à son côté interne, où elle se présente 
sous la forme de quatre points noirs ; quant aux taches 
qui la divisent, elles sont d’un jaune ferrugineux; le point 
discoïdal, d’un noir plus foncé qu’en dessus, est divisé 
dans son milieu par un petit trait jaunâtre. Les ailes infé¬ 
rieures sont largement bordées de noir et ornées de deux 
rangées de taches d’un jaune d’ocre : celles qui forment 
la rangée du côté interne sont grandes et ovalaires; en 
dessous, elles sont jaunes, avec le bord antérieur d’un 
jaune d’ocre et la bordure noire du dessus ferrugineuse; 
quant aux taches qui la divisent, elles sont plus grandes 
et d’un jaune clair; près de la base, on aperçoit une petite 
bande longitudinale ferrugineuse. Les palpes sont héris- 
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sés de poils blancs, parmi lesquels on en aperçoit d’au¬ 
tres qui sont noirs. La tète est noire, couverte de poils 
ferrugineux. Les antennes sont noires en dessus, annelées 
de blanc et de cette dernière couleur en dessous. Le tho¬ 
rax est noir, couvert de longs poils blancs. L’abdomen est 
noir en dessus, avec les parties latérales et le dessous 
blancs. 

Femelle. Elle ressemble tout-à-fait au mâle , et n’en dif¬ 
fère que par la taille, qui est un peu plus grande. Elle se 
trouve en^Abyssinie. 

Goncpterijx Terissa. — Enverg., 50 millim. — Mâle. 
Elle ressemble un peu au G. Lysie , avec lequel elle avait 
été confondue, et vient se placer tout à côté de cette es¬ 
pèce. Le dessus des ailes est d’un blanc verdâtre, avec la 
base des premières d’un jaune gomme-gutte un peu 
orangé, le sommet lavé de cette dernière couleur et la 
frange d’un blanc lilas. Les ailes inférieures présentent 
une raie noire plus longue que large, divisée par les ner¬ 
vures et qui part de l’extrémité du bord costal ; tout le 
repli abdominal, l’angle anal et tout le bord externe, sont 
faiblement teintés de jaune orangé. Le dessous des pre¬ 
mières ailes est un peu plus pâle que le dessus, avec le 
sommet très-légèrement teinté de blanc roussâire. Le des¬ 
sous des secondes ailes est d’un blanc légèrement jaunâ¬ 
tre, sans taches, avec la nervure médiane irès-saiüante. 
Les palpes sont bruns, revêtus d’écailles blanches ; la 
tète et le thorax sont noirs, couverts de poils blancs. Les 
antennes sont courtes, d’un gris rosé, avec l’extrémité de 
la massue ferrugineuse. L’abdomen est blanc. 

Femelle. Elle ressemble tout-à-fait au mâle, et n’en 
diffère que parce que le bord costal des ailes inférieures 
ne présente pas une raie transverse d’un noir mat. 

Elle habite Saint-Domingue et la Jamaïque. 

Terias Sincnsis. — Enverg., 39 millim. — Mâle. Il a 
beaucoup d’analogie avec le T. Hecabe , tout près duquel 
il vient se ranger. Les ailes sont d’un jaune pâle. Les su- 
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périeures ont une bordure noire plus large et moins fon¬ 
cée que dans le T. Hecabe , denticulée intérieurement, 
avec le sinus quadrangulaire moins bien formé et plus 
étroit; de plus, cette bordure s’unit vers l’angle interne, 
comme dans le T. Tilalia , à une bande longitudinale pa¬ 
reillement noire, assez large, mais qui ne longe pas tout 
le bord interne, comme cela a lieu pour celle espèce. Les 
aiies inférieures ont une bordure noire beaucoup plus 
largo que dans les T. Hecabe et Tilalia, avec son côté in¬ 
terne obscurément denticulé. Toutes les ailes, en. dessous, 
sont d’un jaune un peu plus pâle qu’en dessus, avec une 
rangée marginale de petits points noirs très-faiblement 
accusés près de la frange ; de plus, ces ailes ne présentent 
ni dessins ni taches, ce qui n’a pas lieu pour les T. He¬ 
cabe et Tilalia. Les palpes sont revêtus de poils jaunes; la 
tête est couverte de poils jaunes, parmi lesquels on en 
aperçoit d’autres qui sont noirs ; les antennes sont noires, 
armeiées de blanc ; le thorax est noir, avec les parties la¬ 
térales du sternum jaunes; l’abdomen est noir en dessus 
et jaune sur les côtés et en dessous. 

Femelle. Eile est un peu plus petite que le mâle , d’un 
jaune moins foncé, et finement saupoudrée d’atomes noirâ¬ 
tres. La bordure noire des premières ailes est aussi large 
que dans le mâle, avec fe sinus triangulaire mieux formé 
et finissant plus carrément à l’angle interne que dans le 
T. Hecabe ; de plus, le bord interne n’est pas rnarginé de 
noir comme dans le mâle ; la bordure noire des ailes infé¬ 
rieures est un peu plus étroite, moins fortement accusée, 
surtout près de l’angle anal, et très-vaguement denticulée 
à son côté interne; en dessous, elles ressemblent à celles 
du mâle. 

Cette espèce habite la Chine, où elle a été découverte 
par M. Cailery. 

Tenus Zelia. — Enverg., 95 millim. — Femelle. Par la 
coupe de ses ailes, cette espèce se rapproche un peu du 
T. Lœta , mais le sommet des antérieures est bien moins 
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aigu ; elle a aussi un peu le faciès de certaines espèces du 
genre Colias. Le dessus des premières ailes est d’un jaune 
gomme-gutte plus pâle que dans le T. Lœia , avec la base 
fortement saupoudrée de noir ; la côte est légèrement 
noirâtre, et une tache de cette couleur, mais faiblement 
marquée, occupe l’angle apical ; un point noir, allongé, 
éîroit, faiblement accusé, est placé à l’extrémité de la cel¬ 
lule discoïdale ; en dessous, elles sont de môme couleur 
qu’en dessus, avec toute la côte et le sommet ferrugineux; 
quant au point discoïdal, il est divisé, et forme deux ma¬ 
cules assez distinctement marquées. Les ailes inférieures, 
en dessus, sont d’un jaune gomme-gutte plus foncé que 
sur les inférieures, avec la base saupoudrée de noir, le 
repli abdominal d’un jaune pâle, la frange ferrugineuse 
et l’angle anal assez aigu; en dessous, elles sont entière¬ 
ment ferrugineuses, avec les nervures plus foncées, et 
quelques éclaircies jaunâtres formant des taches triangu¬ 
laires de cette couleur. Les palpes, la tête et les antennes 
sont d’un rouge ferrugineux; le thorax est noir, couvert 
de poils d’un jaune verdâtre, avec les parties latérales du 
sternum ferrugineuses ; l’abdomen est noir en dessus, sau¬ 
poudré d’atomes jaunâtres, avec ses parties latérales et 
tout le dessous jaunes. 

Nous ne connaissons pas le mâle de cette espèce, qui a 
été prise en mai, par M. A. d’Orbigny, dans les ravins de 
Potopoto, sur des buissons (Colombie). 

Terias angulipennis. — Enverg., 58 miilim, — ?fJà ! e. 
Il a beaucoup d’analogie avec le T. Egnatia, avec lequel 
il ne pourra être confondu, à cause du bord postérieur 
des premières ailes, qui est presque coupé droit, et sur¬ 
tout du sommet, qui est anguleux. Les ailes sont minces, 
et d’un blanc légèrement nacré ; les supérieures ayant la 
côte assez largement marginée de noir, avec une tache de 
cette couleur au sommet : celle-ci plus fortement sinuée à 
son côté interne que dans le T. Egnatia. Les ailes infé¬ 
rieures sont sans taches. Le dessous des quatre ailes est 
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blanc, avec ia base des premières jaunâtre, la côte noire, 
le sommet d’un blanc nacré, et marqué d’une tache noire 
assez fortement prononcée; les secondes présentent un 
point noir au-dessous de l’arc antérieur de la cellule dis- 
coïdale et dans leur centre, avec une rangée arquée de ta¬ 
ches de cette couleur, mais très-faiblement marquées. Les 
palpes sont couverts de poils blancs, parmi lesquels on 
en aperçoit d’autres qui sont noirs à leur sommet; la tête 
est noire; les antennes sont noires, annelées de blanc en 
dessous; le thorax est noir, couvert de poils blancs, avec 
les parties latérales du sternum de cette couleur ; l’abdo¬ 
men est noirâtre en dessus, couvert d’atomes blancs, avec 
les parties latérales et tout le dessous de cette couleur. 

Femelle. Les ailes sont d’un blanc légèrement teint de 
jaunâtre, avec la côte et le sommet bien moins noirs que 
dans le mâle; le dessous des quatre ailes est blanc, avec 
la base des premières d’un jaune foncé; les secondes ne 
présentent pas de point noir au-dessous de l’arc antérieur 
delà cellule discoïdale, et, en outre, elles sont plus ou 
moins couvertes d’atomes d’un gris cendré foncé. 

Llle habite la Nouvelle-Hollande, où elle a été décou¬ 
verte par M. Jules Yerreaux. 


Il* SOCIÉTÉS SAVANTES, 

Académie des Sciences de Paris. 

Séance du 50 Août 4852. — M. Waller adresse un sep¬ 
tième Mémoire sur le système nerveux. Ce travail est ren¬ 
voyé à la commission chargée d’examiner les précédents 
Mémoires. 

Séance du 6 Septembre. ■— M. Guérin-Méneville lit des 
Observations sur la maladie de la vigne, faites en Piémont , 
en Italie et dans là France méridionale. Nous ne ferons 
qu’indiquer ce travail, qui a paru en entier dans h Patrie, 



